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60410 Saint Vaast de Longmont

Cher M. Long,

Par un courrier daté du 31 janvier 2010, vous nous faisiez part de votre intérêt à connaître
notre position au sujet de la construction de la centrale de Verberie. C’est avec plaisir que je vous
éclaire sur nos engagements.

Europe Ecologie s’oppose fermement au projet de construction d’une centrale à gaz de 892
MW sur la commune de Verberie. Cette position n'est ni récente ni opportuniste. Les Verts de
Picardie, qui forment l’ossature du mouvement Europe Ecologie, se sont, dès 2008, opposés
publiquement à ce projet ; ils ont participé aux manifestations contre le projet de centrale, produit
des communiqués ;  ils ont participé à "l'accueil" du commissaire enquêteur en Mairie de Verberie ;
ils se sont exprimés dans le cadre de l'enquête publique qu'il a menée. Lors de la campagne des
élections européennes de 2009, ils ont convaincu Mme Hélène Flautre de venir visiter le site et
débattre avec les opposants au projet de centrale. Ils ont enfin fait porter leur opposition à
l'Assemblée Nationale où M. Yves Cochet, député de Paris, a déposé une question écrite au
gouvernement. Pour Europe Ecologie, ce combat doit continuer pour plusieurs raisons.

Écologiquement, le projet de centrale n’est pas cohérent. Bien qu’il s’agisse d’une
centrale « nouvelle génération », elle augmentera significativement les quantités de CO2 émises par
la France (cf. étude menée par le cabinet indépendant Horizons) et en Picardie (augmentation de
75% des émissions industrielles de Picardie). Dès lors, le projet est en complète contradiction avec
les mesures préconisées par le Grenelle de l’environnement en matière de réduction des émissions
de gaz à effet de serre et avec les engagements internationaux de la France pris dans ce domaine.
Les habitants de la commune de Verberie, située à 500m de la future centrale, en seront les
premières victimes en termes de diffusion de micro-particules nuisibles. Le projet prévoit la
construction à un endroit plus qu’inapproprié. En effet, il engendrera une inéluctable dégradation du
plateau senlisien et une mise en péril de l’existence même du Parc Naturel Régional Oise-Pays de
France. De plus, il s’agit là d’éviter la destruction de la trame verte qui relie les forêts d’Halatte et
de Compiègne.

En tant que candidats écologistes au Conseil Régional, nous ne pourrons pas admettre que
de telles évolutions se produisent en Picardie. Nous nous engageons à protéger activement le
patrimoine naturel picard, en mettant en place des réserves naturelles régionales. Nous préserverons
les corridors biologiques et améliorerons leur fonctionnalité.

D’un point de vue énergétique également, le projet de construction de centrale n’est pas
sensé. Hélène Flautre, en visite à Verberie en mai dernier, rappelait à quel point ce « projet du
XXème siècle » ne faisait pas sens par rapport à « une politique énergétique d’avenir ». Dans un



contexte de production excédentaire, la France et moins encore la Picardie n’a besoin à court terme
d’augmenter sa production et, en conséquence, ses émissions de CO2. A l’heure où la France s’est
engagée à réduire ses émissions de 20% et à produire grâce aux énergies renouvelables à hauteur de
20% d’ici 2020, la politique menée par la commune de Verberie va à contre-courant..

Europe Ecologie promeut justement une politique énergétique différente. En Picardie
comme ailleurs, nous avons besoin d’une politique qui mette l’efficacité énergétique et les énergies
renouvelables au premier plan, au détriment des intérêts bien compris de certains opérateurs privés.
Dans ce cadre, des projets tels que celui de Verberie n’ont pas leur place.

En outre, le projet de construction de centrale relève d’une pratique démocratique
scandaleuse. Révoltés de ne pas avoir été informés du projet, les habitants se sont mobilisés.
L’enquête publique sur la modification du PLU de Verberie, menée par M. Miqueu, a émis un avis
défavorable, de même que le Conseil Scientifique Régional du Patrimoine Naturel. Les enquêtes ont
recueilli 97% d’avis défavorables, pour une participation exceptionnelle de la population. Malgré
l’opposition quasi généralisée au projet, le Conseil Municipal de Verberie a accepté de la
modification du PLU pour du 19 octobre 2009 et a ouvert la voie à la construction de la centrale. Le
refus d’organiser un référendum populaire ajoute une dernière pierre à une situation qui constitue un
véritable déni de démocratie.

Pour les écologistes, il n’est pas concevable de gouverner sans les habitants. Nous proposons
une gouvernance régionale qui soit à l’écoute des divers représentants de la société civile.

Si ce projet a suscité une si vive opposition, c’est bien qu’il va détériorer la qualité de vie
des habitants alentour. La centrale occuperait trente hectares et érigerait d’immenses cheminées à
la vue de tout un chacun. Alors que ses habitants y apprécient la nature à 50 km de Paris, la
commune de Verberie verrait se créer un site industriel sur son sol. Les conséquences pour la santé
des habitants seront bien réelles : tous les ans, ce seront des centaines de tonnes de polluants
(oxydes d’azote notamment) qui seront dégagées. En outre, l’installation d’une centrale à gaz
constitue une menace pour le potentiel touristique du pays et, partant, sur l’emploi.

Pour Europe Ecologie, améliorer la qualité de vie des Picards suppose de préserver
l’environnement dans lequel ils évoluent et de protéger leur santé. Notre politique en matière de
santé vise justement à réduire l’ensemble des pollutions auxquelles les Picards sont soumis, en
particulier celles liées aux pesticides. Nous parions sur l’amélioration de la qualité de vie pour
engendrer un cercle vertueux de développement durable et touristique créateur d’emplois.

Pour ces raisons diverses, notre opposition au projet de centrale est fondée. Nous vous
encourageons à continuer le combat, car une commune ne peut gouverner à rebours de l’intérêt de
ses habitants, de ses voisins et des générations à venir. Nous serons toujours présents aux actions
que vous organiserez et vous soutiendrons au maximum. Au Conseil Régional, nous nous
opposerons résolument aux projets de cette nature.

En espérant que nous gagnerons, ensemble, ce combat, je vous prie d’agréer, M. Long,
l’expression de mes sentiments les plus cordiaux.

Christophe PORQUIER, tête de liste Régionale


